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Pamphile Simard, de la n me paroisse, a dé 33 minots de
tous grains, et récolté 337, minOts; Robert Fortin a semé 25
minots et récolté 41 iininots; Louis Deschênes a récolté 525
niinots ; Antoine Tremblay a récolté 475 minots ; François
Plourde a récolté 420 minots Nathanaël Rlossignol a récolté
61. minots de 5 minots ; Olivier Paradis a récolté 132 1 minots
de blé de 11 minets semés; J. .1. Potvin, de la Pointe-Bleue,
a récolté.550 minots de blé, 300 minois de pois 175 «minots
d'orge;' Protais· Guay a récolté 600 minots de tous grains;
Thomas Desehêt es a récolt6'.250 miliots de blé de 12 minots
semés ;- Louis Marcoux. 'tout récemment établi il Chamou-
ehouan, a récolté 150 minots de blé, 100 minOts d'orge, etc.
Distances.-Du Portage' des Roches à Hébertville... 8 lieues,

d'Hébertville à St. Jérême ..................... S "
de St. Jrême à X..D. du lac... ............ 6à
de N.-D. du lac à l'extrémité du chemin Kinogami. S
Toutes ces. paroisses sont sur le chemin Kinogami,'.lequel

n'a pas' encoré de sortie passablé du côté 'd Chicoutimi. On y
travaille actuellement. Le. pont de Caskouïa quiavait été brûle
l'année dernièré vient d'être refait en neuf. La petite allocation
de cette année ne suffira certainement pas. Il faudrait ajouter en-
core $800 environ. Si'cee argent est bien einplo-y les colons du
le St. Jean pourront aller, facilementA.I Clicotim'ii; chef-lieu
de leuù 'diarirt, rans se caâser 'le cou mi briser leurs voitures,
ce ddî ils sauront bien être récoui aisânts A qui'de droit. Il
ne leur rstera. piis que le chemin d'Alma. I. demander comme
ndispensable à la colonisation complie du canton Signay 4ui

est sans contredit le plus beau du Haut-Saguenay.
Ste. Anne, 24 août 1868. p.

Ecole d'Agriculture de Ste. Anne

En' reproduisant le prospectus de cette école, le 'Pionnierde,
Sherbrooke a trouvé dans s'on' patriotisme et dans-son coeur si
canadien, d'excellentes paroles que nous sommes heureuxde re-
produire.' Il. a compris que l'enseignement de l'agriculture
comme profession est devenu indispensable à une foule do jeunes.
gens qui se destinent à l'agriculture,. ou qui devraient embras-
ser la carrière agricole de préférence aux professions libérales
oÙ ils vont se jeter tous les jours sans vocation aucune, ni pro-
fit pour eux-mêmes, ni pour leurs familles, ni pour la société
qu'ils embarassent, Il a compris que les institutions destinées àL
procurer.cet enseignement à la jeunesse canadienne 'ont besoin
du puissant concours de la presse, pour être reçu de nos popu-
latioris rurales si.lentes I accepter une nouveauté comme celle-
là. il est à regretter. qùe:.beaucoup d'autres journaux n'aient
pas jugé I propos d'en faire autant. Si la presse reste muette
sur une néecssité ntiânale comme l'enseignerñent professionnel
de l'agriculture, faut-il être surpris de l'apathie et de l'indiffé-
rence des habitantsde·la campagne? 

'Voici l'article du Pionnier de Sherbrooke:
dgNons publions aujourd'hui, sur notre première page, sous le

'itre qui précède, un document très important pour les cultivateurs.
Comme notre excellent confrère 'de la Gazelle des Campagnes
veut bien le donner a entendre, en parlant des journaux qui n'ont
pas encore reproduit eepetit'article, ce n'est que par inadvertance
que nous Pavonsormis jusqu'd ce jour. Notre confrère' peut s'en
convaincre, qpant. à -ce-qui nous regarde, en songeant à 'intérêt
que nous avons' toujours porté à la cause des cultivateurs, et sur-
'tout à la haute estime que nous entretenons pour les fondateurs et
)es directeurs de 'Ecole d'Agriculture de Ste. Anne.

C'es one.. a.yee le plus vif plaisir que nous ouvrons nos
colonnes'i cet écrit, qui annonce la rentrée des ilves à cette
Ecole et donne; des'renseignements .îres-mieressants 'su lensei-
gnement de l?iititution

" Nous invitons spécialement ceux de nos lecteurs voués aux

noblestrvaxde Paieulture, ai dë ënfants"entatdse
prévaloir des' avantages qu'ofre ,EEdold d.Ste. Ane à 'taiie
quelques efforts pour y envoyer (les élèves. Les dépénses à faire-
sont très modérées,-bien an-dessous des bienfaits'que peut retirer
chaque élève de cet enseignement. N'oublions pas que ces.jeunes
gens, au sortir (le P école, nos reviendronit capables de.faire lion-'.
ineur à lëur noble état et de donner une nouvelle impulsion aux
travaux agricoleq ?

-" a Revue g rico1é

Nous n'avons pas reçu la Revue agriole deMoitréal comme,
échange depuis le mois d'avril, malgré plisieurs demandes faites
a1 son rédacteur, M. Perrault.

Cela nous prive du plaisir de rendre compte à 'nos lecteurs
des travaux-d e la Chambre d'agriculture. Si nous nous en plai-
gnons ce n'est pas pour faire de-là peine ala rédaction du-jour
na] officiel, mais uniquement pour nous justifier du-.reproche
de ne jamais dire un mot de tout ce que fait'la Chambre d'a--
griculture pour le bien de la cause a ricole.

Rentrée des élèves dlu ColégedeSte nes e voi'à Cofêge de Sto. Anne

Comme on peut le voir dans nos colonnes d'annonces c'est
mardi, le S septembre prochain, qu'aura lieu la rentrée des'
Élèves de cette institution. Nous espérons qu'après un repos
de huit grandes semaines ils reviendront courageusement,:
si non gaiement, reprendre les travaux de J'étude. Il est ex-.
trêmement important, sous tous les rapports, et- cela pour mille
bonnes raisons, qu'ils soient à leur poste au jour fixé. Les-pa-
rents qui ont à cour les succès dé leurs enfn ts devront faire
en sorte qu'il n'y ait point de'retardatairea.

Petite chronique agricole

avons en mercredi dernier une pluie abond nte et iède
qui pouvait être funeste à la plupart des grains sujets à la.
rouille si, au mnoment de l'apparition du soleil, la températùre
ne se fût pas un peu refroidie.. Le -mauvais temps n'a pas eu
fort heureusement de suite. Les jours suivants ont été magni-
fiques. Le temps continue d'être an beau, et les oultivateurs en
profitent pour poursuivre avec ardeur les fravaux des moissons.
Un bon nombre ont terminé leur récolte de foin. On s'occupe
actuellement dc la coupe des grains. Eipérons que la Providence
sur lajuelle doit s'appuyer le~ cultivateur, nous 'donnera 'ti

temps des plus favorables.
Un ami nous informe que la récolte dans la Gaspésie promet

d'être abondante. Là, les grains -n'ont ou nullement à souffrir
de la sècheresse. De l'avèn des Gaspésiens eux-mêmes il y a
bien longtemps qu'ils n'ont vu. autant' de richesse dans leurs'
champs. Le blé, l'orge, le seigle, l'avoine, etc.,;onts égale4
ment réussi. Les fourrages sont aussibien supérieurs a ce que
nous avons.-vu sur la rive sud du St.-Laurent.,C'est l sans
doute pour ces braves Gaspésiens un puissant encouragement
à la culture qu'ils ont toujours tropnégligée jusqu'ici à leur
détriment. -La 'pêche a toujours 'eu leur préférence, et c'est
dans cette prédilection là même cue se trouve l'explication de
l'état de gêne où vivent un bon nombre parmi eux. Ils passent
la plus grande partiô de leur temps.I travailler pour des maîtres
qui les exploitent à leur profit'et les traitent sans pitié.' Aussi
ils ne font rien pour léguer .uù' bon héritage à leurs 'enfants
qui devenus grands courent de:tous côtés les chances du hasard.
Au contraire, cultivant peu, et le plus souvent d'après une rou-
tine aveugl, : ils finissent par augmenter .le chiffre deýloirs
dettes auprès des bourgeois, et se voient ensuite dans la.stricte
nécessité de travaillerto'ute leur vie comme des mercenaires..
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GAZETTE DES CAMPAGNES


